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Sans souffrance 
Il n'y a pas de vie 
Et cela je l'ai appris 
A mes dépens 
La souffrance 

Est comme une drogue 
Une fois qu'on y a goûté 
On ne peut plus s'en passer 





HOMMAGE A L'INSPIRATION 

(PARTIE I) 





CENDRES DE LUNE 

Noire est ton âme 
Il ne faut pas que tu te le caches 

Tu ne crois plus en lui 
Tu as été abusé par un monde 
En qui tu avais confiance 
Tu as choisi ton « DIEU » 
Son sang est ton sang 
Ton sang est son sang 
Tu l'aimes 
Et cela que pour l'éternel 

Tu as perdu ta moitié 
Tu l'aimais 
Autrefois tu l'as pleurée 
Et aujourd'hui tu la pleures encore 
Tu crois que l'eau est ton ennemie 
Mais la mort en réalité est ton amie 
Tu ne parles plus de ta moitié 
Je respecte ton silence 
Cela est ton silence 
Le silence de ta souffrance 

Tu as envie de mourir 
Mais tu donnes l'illusion d'un homme 
Qui est heureux de vivre 
Ta mère t'a trahi 
Tu as prié 
Et il ne t'a jamais répondu 
Tu as tendu la main 



Et on t'a battu 
Tu as saigné 
Et avec ton sang 
On a signé ton acte de décès 

Elle est morte 
Elle t'a été infidèle 
Elle est partie avec la mort 
C'est pour cela que tu hais la mort 
D'où elle est 
Elle t'envoie un baiser glacé 
Pour réchauffer ton petit cœur de chien 
Ta maîtresse est partie 
C'est pour cela que tu te laisses mourir 

Tout cela n'est autre 
Que les blessures de ton enfance 
Et de ton adolescence 
Mais des blessures 
Qui ne cicatriseront jamais 
Personne ne le voit 
Mais à l'intérieur de toi 
Tous se consume 
Ramasse 
Car ce sont tes cendres 
Cendres de rêves 
Cendres de tes rêves 
Cendres de lune 



LES AMES ABANDONNEES 

Un jour on m'a dit 
Que j'avais un visage d'ange 
Mais dans mes yeux 
On ne peut voir que la nuit 
A l'extérieur un air angélique 
A l'intérieur des pensées sataniques 
Je ne parle pas beaucoup 
On dit que le silence est d'or 
Mais mon silence lui, est de mort 
Un visage d'ange 
Qui me donne l'air blafard 
Mais on ne peut rien voir 
A cause de ma peau noire 
Cessez de me regarder 
Je ne suis pas une bête 
Je ne suis qu'à l'image de Dieu 
Ce Dieu qui nous a abandonné 
Sans se retourner 
A son plus proche collaborateur 
Cet ange déchu 
J'ai nommé Satan 
Qui n'hésite pas à s'immiscer dans nos vies 
Qui n'hésite pas à se servir de nos faiblesses 
Et nous pauvres mortels 
Nous en avons des tas de faiblesses 
C'est pour cela que nous passons 
Du côté angélique 
Au côté satanique 
Nous nous faisons complice de satan 


